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ÉDITORIAL

Marcher ensemble

I l y a presque 
cinq ans, en 
octobre 2016, 
au terme d’une 

démarche synodale de deux années, je pro-
mulguais les Orientations pastorales diocésaines 
« Pour une Église fraternelle, missionnaire et 
appelante ». Ces Orientations ont été données 
pour dix ans. Nous sommes donc au milieu du 
gué et j’ai pensé qu’il convenait de faire un point 
d’étape pour évaluer leur mise en œuvre, rendre 
grâce pour ce qui a été accompli et s’interroger 
sur les di4cultés, les manques, afin peut-être de 
reprendre sou5e pour continuer à avancer, dans 
une perspective résolument missionnaire. 

Le Conseil épiscopal et le Conseil presbytéral 
ont travaillé durant cette année pour jeter les 
bases d’une nouvelle démarche synodale en 
vue de cette évaluation. Un Comité de pilotage 
a été mis en place pour préparer cet événement 
et le mener à bon terme. Vous trouverez dans ce 
numéro de la revue diocésaine un aperçu de ce 
que sera cette démarche. 

Elle s’ouvrira par une Assemblée diocésaine 
des « acteurs pastoraux » (selon notre habitude, 
sauf l’an dernier, à cause du Covid), le samedi 18 
septembre, à l’Espace Père Ceyrac, à Brive (École 
Bossuet). La salle de l’Auzelou, à Tulle, étant 
occupée par le centre de vaccination, il a fallu 
renoncer à une réunion en ce lieu, comme à l’ac-
coutumée. Elle se clôturera la veille de Pentecôte, 
le samedi 4 juin, à la salle de l’Auzelou, par une 
autre Assemblée des « acteurs pastoraux », suivie 
des Vigiles de Pentecôte, à la cathédrale. Entre 
ces deux rendez-vous diocésains, il s’agira de 
travailler, à partir d’un document élaboré par 
le Comité de Pilotage, dans les Communautés 
Locales, les Services diocésains, l’Enseignement 
catholique et les Aumôneries. 

Il se trouve aussi que cette démarche synodale 
diocésaine va se doubler d’une autre démarche 
pour préparer la célébration du synode des 
évêques en octobre 2023, à Rome, dont le thème 
est : « Pour une Église synodale : communion, 
participation et mission  ». Nous sommes donc 
en plein dans la synodalité, tant au niveau de 
l’Église diocésaine que de l’Église universelle  ! 

Il y a quelques semaines, les évêques du monde 
entier ont reçu du Saint-Siège un document nous 
donnant des directives pour cette préparation 
du Synode, en plusieurs phases  : dans chaque 
diocèse et au niveau des Conférences épiscopales 
de chaque pays (octobre 2021- avril 2022), et au 
niveau continental (septembre 2022 - mars 2023). 
La phase diocésaine s’ouvrira le 17 octobre 2021. 
Nous attendons les documents pour nous préci-
ser en quoi elle consistera exactement. 

D’ores et déjà, je peux dire que nous aurons à 
mener de front notre démarche synodale diocé-
saine et celle de la contribution de notre diocèse 
à la préparation du Synode des évêques. Ce 
n’était pas prévu, mais nous allons nous adapter. 
Faisons confiance au Comité de pilotage pour 
joindre ces deux démarches ! 

Il va sans dire que la synodalité dans l’Eglise 
n’est pas une découverte du XXIe siècle  ! Elle 
existe depuis les commencements de l’Église, 
même s’il a connu des modalités diverses et 
des mises en œuvre plus ou moins effectives 
selon les périodes de l’histoire. Depuis le second 
Concile du Vatican, elle a retrouvé un nouvel 
élan. Et, dernièrement, le Pape François souhaite 
encore la renforcer ; c’est justement le thème du 
prochain Synode des évêques. 

La synodalité est une expression de la com-
munion ecclésiale, en vue de sa finalité, laquelle 
est l’annonce de l’Évangile. Si nous perdions de 
vue ces deux aspects de la nature de l’Église – 
communion et mission –, la synodalité pourrait 
courir le risque de n’être plus qu’un concept à la 
mode  ! C’est dire que la synodalité doit se vivre 
dans un esprit de foi, lequel suppose toujours la 
prière, pour se mettre à l’écoute de ce que l’Es-
prit dit aux Églises. Et, c’est l’écoute attentive 
de l’Esprit-Saint et la docilité à ses motions qui 
permettent de discerner. Je vous invite donc à 
porter dès maintenant dans la prière notre pro-
chaine démarche synodale diocésaine et celle du 
Synode des évêques. 

Je vous souhaite un bon été !

+ Francis BESTION, 
    Votre évêque
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L'OFFICIEL

Agenda de Mgr Francis Bestion
DU LUNDI 28 JUIN AU 
MERCREDI 30 JUIN
Pèlerinage des prêtres, Toulouse

JEUDI 1er JUILLET
18 h  Intercodiec à Masseret

DIMANCHE 4 JUILLET
15 h 30  Messe à Saint-Flour 
avec Monseigneur Grua

LUNDI 5 JUILLET
Départ du pélé VTT

DIMANCHE 8 AOÛT
Messe avec la Communauté 
Corrézienne de Paris, à Corrèze.

DU LUNDI 16 AU VENDREDI 20 
AOÛT
Pèlerinage diocésain à Lourdes
VENDREDI 3 SEPTEMBRE
Conseil épiscopal

Le pape François a nommé le vendredi 11 juin 2021 Mgr François Fonlupt, archevêque 
d’Avignon. Jusqu’à présent, Monseigneur François Fonlupt était évêque de Rodez. 
Il est originaire du diocèse de Clermont.

Le pape François a nommé le même jour le père Didier Noblot évêque de Saint-Flour. 
Membre des Fraternités sacerdotales Jésus Caritas, le père Didier Noblot a été ordonné 
prêtre en 1992 pour le diocèse de Troyes.

À Tulle, le 14 juin 2021
+ Francis BESTION, 
   Évêque de Tulle

Par mandement
Abbé Jean RIGAL
Chancelier

NOMINATIONS par décision de Monseigneur l'Évêque

u M. Gilles TEXIER est confirmé dans sa mission de Délégué épiscopal à l’Information, responsable 
du Service diocésain de la Communication, à compter du 1er mai 2021, pour une durée de trois ans, 
renouvelable. 

u M. l’abbé Nicolas CLAPPIER, csm, est autorisé, en accord avec le Modérateur Général de sa Communauté, 
à suivre, pour un mi-temps, les cours de la Faculté de Droit canonique de l’ICT de Toulouse, en vue d’obte-
nir une licence canonique. Il poursuivra, l’autre mi-temps, sa présence, comme vicaire paroissial, dans les 
Communautés Locales du Sacré-Cœur des Rosiers et Notre-Dame d’Estavel, à compter du 1er septembre 
2021. 

u M. l’abbé Louis-Marie BARATON, csm, en accord avec le Modérateur Général de sa Communauté, 
est nommé vicaire paroissial pour les Communautés locales de l’Espace missionnaire de Brive, en étant 
plus particulièrement au service des Communautés locales du Sacré-Cœur des Rosiers et de Notre-Dame 
d’Estavel, à compter du 1er septembre 2021. 



c�Quelques photos pour 
évoquer les nombreuses Premières 
communions et Professions de foi 
des 6e et 5e de l’école Bossuet. 

c�Le 4 avril à Saint-Pantaléon-de-
Larche, baptêmes d’Océane, Linsay, 
Keyssia, Davy, Inès et Warren, élèves 
de Saint-Jean-Baptiste de la Salle. 
le 1er mai à Saint-Sernin de Brive, ce 
sont 13 enfants du primaire qui ont 
vécu leur Première communion.

Le dimanche 6 juin, la fête du Corps et 
du Sang du Seigneur fut naturellement 
l’occasion de nombreuses Premières 
communions et Professions de foi.  
De haut en bas : Aubazine, 
Saint-Pantaléon-de-Larche, Varetz, Saint-
Martin et Sacré-Cœur des Rosiers (Brive).

Joie le dimanche 30 mai pour huit 
jeunes de la Communauté locale 
d’Arnac-Pompadour de recevoir  
le sacrement de Confirmation !

f

f

e�À la Pentecôte, nous avons eu la joie de la 
Confirmation de trois adultes à la collégiale 
Saint-Martin de Brive. Continuons de porter 
Cécile, Josée et Marie-Laure dans la prière !
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VIE DES PAROISSES

L'ÉGLISE AU PRINTEMPS (2)
Suite et fin du petit aperçu, 
forcément incomplet,  
des célébrations qui ont fleuri 
dans notre Église diocésaine 
aux beaux-jours.

Confirmations, professions de Foi et Premières Communions



Église en Corrèze — Pourriez-vous nous racon-
ter l’histoire de votre appel au sacerdoce ?
Don Louis-Marie Baraton – Depuis que 
je suis tout petit je veux devenir prêtre. 
Je n’ai jamais voulu faire autre chose. Ce 
qui était très simple au début, mais plus 
compliqué à l’adolescence. En grandis-
sant, j’ai commencé à me dire que je n’étais 
pas libre. Cette question de la liberté a été un 
vrai problème pour moi. J’ai eu des hauts et des 
bas dans ma vocation, dans ma vie, dans ma foi. Fina-
lement le Seigneur m’a rattrapé quand j’avais vingt ans. 
Il m’a fait comprendre d’une manière très simple que 
j’étais libre. J’étais dans la chapelle en train de prier, 
demandant au Seigneur ce qu’il voulait que je fasse. J’ai 
eu une réponse mais pas de la façon que j’attendais. Je 
me suis imaginé père de famille avec des enfants pour 
la première fois. Comme une voix à l’intérieur qui me 
disait  : « Louis-Marie, tu n’es pas obligé d’être prêtre, 
tu peux être un bon père de famille, un bon mari. Moi, 
je te propose une voie qui est particulière. » Après cela, 
je suis rentré au séminaire à Évron, dans la commu-
nauté Saint-Martin. J’ai continué à réflechir, discerner 
durant sept années…

Vous allez être ordonné prêtre le 25 juin prochain. 
Comment se déroulera l’ordination ? Quelles sont les 
dernières étapes avant ce moment ?
L’ordination se déroulera comme l’année dernière, à 
huis clos, à Évron. Nous ne pouvons accueillir qu’une 
petite partie de nos proches. C’est particulier mais cela 
donne un cadre familial à cette célébration. 

Concrètement, l’ordination est précédée par l’obten-
tion – on l’espère  ! – du bac de théologie . Puis nous 
passerons une semaine en silence à Montligeon, un 
sanctuaire dédié aux âmes du purgatoire, à recevoir des 
enseignements et prendre le temps de nous préparer. 
Nous serons treize prêtres à être ordonnés. 

Quel est votre état d’esprit aujourd’hui ?
Très franchement, je ne sais pas trop. Je suis un peu 
perdu. Cela fait huit ans que je me prépare à devenir 
prêtre, et là dans quelques jours, je le deviendrai. C’est 

un peu déboussolant. À la fois, c’est un 
grand désir qui m’a toujours habité. Et en 

même temps une peur, une inquiétude. 
Non pas à cause de mes capacités. Je sais 
que le Seigneur a décidé de m’appeler 
avec mes limites. Mais la dimension 
du prêtre est une charge trop lourde à 

porter. Heureusement, le Christ est là 
pour nous aider. À la veille de la fête du 

Saint-Sacrement, nous allons relire l’évangile 
où Jésus célèbre la première Cène. Cela me fait tout 

drôle de me dire que moi aussi, je redirai ces paroles-là 
pour donner le Corps du Christ aux gens. 

D’après vous, qu’est-ce qui définit le mieux la prêtrise ?
Je pense que c’est une présence, un peu comme une 
lampe au milieu du monde, qui indique que le Christ 
est là. J’ai eu la chance cette année à Brive de côtoyer un 
peu tous les styles du ministère, aussi bien la jeunesse 
que les personnes âgées et les personnes seules. Cela 
me fortifie dans l’idée que les gens ont besoin de la pré-
sence du Christ, non pas de notre présence à nous, de 
nos charismes, mais bien de cette présence du Christ. 
Elle est supérieure à tout ce que nous pourrions appor-
ter d’autre. La soif spirituelle est forte autour de nous. 

Vous étiez particulièrement investi auprès des jeunes. 
Qu’avez-vous fait ?
Avant moi, les frères ont posé des rails qui sont solides. 
Je pense en particulier au patronage que Don Benoit a 
lancé. Nous accueillons des enfants le mercredi après-
midi. C’est une belle œuvre : chaque semaine, nous 
recevons environ quarante enfants. Il y a une vraie 
demande. C’est une réelle joie d’y répondre. L’une des 
belles avancées, c’est le camp de cet été. Cette année, 
nous accueillons cent jeunes. C’est déjà complet. 

Quelle sera la suite pour vous l’an prochain ?
J’ai été nommé à Brive pour quatre à six ans, en tant 
que vicaire. J’ai été très surpris d’être nommé ici parce 
qu’ils sont déjà cinq prêtres à être présents sur l’Espace 
missionnaire. Mon modérateur et Mgr Francis Bestion 
m’ont fait cette grande joie ! �
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VIE DES PAROISSES

BIENTÔT PRÊTRE
Ordination sacerdotale de Don Louis-Marie Baraton

Ordonné diacre en vue du sacerdoce l’an passé, Don Louis-Marie Baraton sera devenu prêtre à l’heure où vous lirez 
ces lignes. Nous l’avons rencontré quelques jours avant cet évènement.
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VIE DU DIOCÈSE

Les Amis de Lourdes

Pendant l’Occupation, le Père 
Mahiat, prêtre Belge ordonné 
prêtre en France, fabrique de 
faux-papiers pour les maquisards 
de Savoie. Dénoncé, il se cache et 
attend en récitant son chapelet. Il 
promet à Notre-Dame de Lourdes 
de consacrer sa vie à développer la 
dévotion mariale, en particulier 
les pèlerinages à Lourdes. Après-
guerre, il arrive en Corrèze, à Saint-
Salvadour où il crée un premier 
groupe des Amis de Lourdes, puis à 
Saint-Chamant. Le 1er Octobre 1957, 
il dépose les statuts de l’association. 
C’est l’œuvre du Père Mahiat que 
nous continuons actuellement.

Les Amis de Lourdes sont présents 
en Corrèze, en Dordogne, dans le 

Puy-de-Dôme, dans le Lot et dans 
plusieurs coins de France. Nous 
comptons 1300 adhérents. Chaque 
adhérent verse une cotisation 
annuelle qui lui donne droit à un 
journal mensuel, et tous les 10 ans 
à la gratuité du voyage au pèleri-

Paulette Marvier

Service des pèlerinages

nage diocésain à Lourdes. De plus, 
chaque semaine une messe est dite 
aux intentions des Amis de Lourdes 
et de leur famille.

L’association est dirigée par un 
Conseil d’administration de 11 
membres , qui se réunit 2 fois par 
an. Nous avons également une 
assemblée générale pour tous les 
membres, une fois par an.

Si vous voulez nous rejoindre, 
contactez-nous : Les Amis de 
Lourdes, Maison diocésaine, 19 
quai Gabriel Péri 19000 Tulle — Tél. 
05 55 93 97 16 .

Comblés de grâces

Point sur les pèlerinages diocésains

Chaque été, les Amis de Lourdes subventionnent les voyages à Lourdes pour ceux qui sont en di!cultés financières 
(jeunes, personnes malades ou âgées participant au pèlerinage de l’Hospitalité de Lourdes).  
Petite présentation par la présidente de cette association qui fait du bien sans faire de bruit.

Il est encore possible de s'inscrire 
au pèlerinage de Lourdes qui 
aura lieu du 16 au 20 août 2021. 
Brochure à télécharger sur le site 
internet du diocèse.

Il reste quelques places pour 
le pèlerinage « Sur les pas de 
Padre Pio » en Italie, déplacé en 
septembre. Il aura lieu du 19 au 
24 septembre 2021. Brochure à 
télécharger sur le site internet du 
diocèse.

Un pèlerinage familial à Rome 
dans le cadre de l’Année de la 
famille est prévu du 18 au 23 
avril 2022. Informations à suivre 
prochainement.

Le pèlerinage au Vietnam, sur 
les pas de saint Pierre Dumoulin-
Borie aura lieu en janvier 
2023. Informations à suivre 
prochainement.

‘‘ Padre Pio
Pèlerinage sur les pas de DIMANCHE 19
 AU SAMEDI 24

 SEPT 2021

Renseignements et inscription : Service diocésain des pèlerinages - 6 rue de l’ancien temple - 19130 Objat
06 71 46 07 46 | pelerinages.tulle@gmail.com

Monte CassinoPompei
Pietrelcina San Giovanni RotondoMonte Sant’AngeloLanciano ManopelloVilla d’EsteDivino Amore

Diocèse de Tulle

en

ORRÈZE

ÉGLISE
CATHOLIQUE



8 L’ÉGLISE EN CORRÈZE  NO 43 - JUILLET-AOÛT 2021  

VIE DU DIOCÈSE

DÉMARCHES SYNODALES
Du 18 septembre 2021 au 4 juin 2022, notre diocèse vivra au rythme d’une double démarche synodale.  
La première est voulue par notre évêque : nous serons invités à relire les Orientations pastorales diocésaines de 
2016, « Pour une Église fraternelle, missionnaire et appelante ». La seconde, voulue par le pape François, concerne 
toute l’Église, sur le thème : « Pour une église synodale : communion, participation et mission ».

Abbé Nicolas Risso
Vicaire général

Qui est concerné ?

Et plus précisément ?À l’initiative de notre évêque, une équipe diocé-
saine, chargée d’animer cette démarche synodale, a 
été constituée. Composée de l’abbé Nicolas Risso, de 
don Régis Sellier, de sœur Renée Baholet, de Virginie 
d’Harcourt et d’Amélie Roger, elle prépare un livret 
qui accompagnera les deux propositions synodales. Il 
sera distribué le 18 septembre 2021, lors de la rencontre 
annuelle des acteurs pastoraux, rencontre où tous ceux 
qui sont actifs dans notre Église diocésaine sont large-
ment invités. 

Comme le souligne le cardinal Mario Grech dans un 
courrier aux évêques du 21 mai 2021 , la « synodalité 
nous renvoie à l’essence même de l’Église, à sa réalité 
constitutive et est orientée vers l’évangélisation. C’est 
une manière d’être ‘ecclesiale’ et une prophétie pour le 
monde d’aujourd’hui. » À ces mots, chacun comprendra 
l’heureuse opportunité qui est offerte à tous de prendre 
la parole afin, qu’ensemble, nous puissions vivre une 
communion fraternelle qui nous conduise aux sources 
d’eau vive.

COMMUNAUTÉS LOCALES

Les équipes d’animation pastorale, les 
diacres, les prêtres et les communautés reli-
gieuses sont appelés à soutenir activement 
cette démarche, afin que les membres des  
Communautés locales puissent activement 
participer à cet événement ecclésial. 

Tous, nous sommes activement invités 
à entrer dans cette démarche, dès la fin 
septembre, et à la rendre accessible au 
plus grand nombre. Dès à présent, il est 
conseillé de noter les dates.

ASSOCIATIONS DE FIDÈLES

AFC, CCFD, Saint-Vincent de Paul, Secours 
catholique, Ordre de Malte, etc.

AUMÔNERIES ET MOUVEMENTS
Aumôneries des hôpitaux, aumôneries des 
prisons, aumôneries des jeunes, scoutismes, 
équipes Notre-Dame, Vivre et Aimer, CVX, 
MCR, ACO, EDC, etc.

GROUPES
Équipes liturgiques, acompagnement des 
familles en deuil, préparation aux baptêmes / 
mariages, groupe de lecture biblique, etc.

ENSEIGNEMENT CATHOLIQUE
Les conseils pastoraux des établissements 
scolaires, avec les directeurs, les animateurs 
pastoraux, les prêtres référents , les parents et 
les enseignants.

SERVICES DIOCÉSAINS
Services de la catéchèse et du catéchuménat, 
de la Liturgie, de la pastorale des jeunes, de la 
pastorale de la santé, de la Mission universelle 
de l’Église, de la communication, etc. 



Travail en 
communautés locales,  
en services diocésains,  
dans l’Enseignement 

catholique, les aumôneries, 
les groupes et mouvements 

divers.
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VIE DU DIOCÈSE

Le calendrier

Assemblée 
diocésaine à 

Brive, espace Pierre 
Ceyrac (10 h- 16 h) : ouverture 

de la démarche synodale, 
intervention de l’abbé Christian 

Delarbre, théologien, recteur 
de l’Institut catholique de 

Toulouse.

18 septembre 2021

Remontée des groupes  
vers le comité de pilotage 

de la démarche.

2 février 2022

Assemblée diocésaine, 
à Tulle, salle de l’Auzelou : 

présentation de la synthèse à 
l’assemblée, travail en groupe 
sur la synthèse, célébration de 

la vigile de la Pentecôte à la 
cathédrale.

4 juin 2022

Transmission à la 
Conférence des évêques de 

France des propositions qui 
concernent le synode romain. 

Première élaboration de la 
synthèse diocésaine.

Février - mars 2022

Rédaction d’une lettre 
pastorale par l’évêque 

 à partir des démarches 
synodales. 

Été 2022

Présentation de la 
synthèse diocésaine au 

conseil épiscopal et au conseil 
presbytéral 

Avril 2022

Publication de la lettre 
pastorale de l’évêque  

et Assemblée diocésaine  
de rentrée

Septembre 2022

Ouverture 
diocésaine du synode 

romain à la cathédrale, 
avec une délégation de 

chaque Communauté locale. 
10 h conférence, 11 h messe 

solennelle d’ouverture prési-
dée par notre évêque.

17 octobre 2021

2021-2022

SYNODALES
DÉMARCHES



Grottes de saint Antoine (Brive)

Fontaine Sainte-Radegonde
(Meilhards)

Chapelle Sainte-Marie-Madeleine
(Lamirande-Haute) 

Chapelle du Rat
(Peyrelevade)

Chapelle Saint-Roch
(Saint-Ybard)

Fontaine Saint-Martin
(Saint-Martin-Sepert)

La Font-Faure
(Benayes)

Fontaine de la Chabrignac
(Sainte-Fortunade)

Fontaine Saint-Maurice
(Saint-Robert)

Fontaine Saint-Sagittaire
(Saint-Setiers)

Procession de la Lunade
(Tulle)

Pastoureaux
Fête des oignons

(Grottes Saint-Antoine)

Fête de saint Jean-Baptiste
(Le Pescher)

Procession des Corps Saints 
Prime et Félicien
(Beaulieu-sur-Dordogne)

Fontaine Saint-Michel
(Gimel-les-Cascades)

OBJAT

UZERCHE

BEAULIEU

ARGENTAT

TULLE

BRIVE

USSEL

ÉGLETONS
Chapelle / église

Chapelle et source

Évènement
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Située en contre-bas du village, la 
fontaine Saint Maurice est répu-

tée guérir les enfants malades, 
chétifs, ou rachitiques. Elle 

aiderait aussi à bien 
vieillir.

Chaque premier week-end de septembre, la fête 
populaire des Corps Saints commémore les saints 
Prime et Félicien, deux frères martyrisés à Agen 

au IIIe siècle, qui ont doté Beaulieu d’une 
source miraculeuse, jaillie sous un coup de 

sabot de la mule qui transportait leurs 
reliques. Ces reliques sont portées 

en procession jusqu’à la 
source et vénérées. 

La Font-Faure est une fontaine située 
au milieu des bois. Selon la légende, 
saint Éloi, patron des « faures » (les 

forgerons), l’aurait faite jaillir en 
jetant son marteau. Elle est l’oc-

casion d’une fête populaire, 
le 24 juin.

LA DÉVOTION POPULAIRE 
La piété populaire a fortement modelé et imprègne encore notre diocèse.
Nous avons dressé une vue d'ensemble, non exhaustive, des lieux de Corrèze liés 
à des dévotions populaires. Lors d'une promenade, nous pouvons nous y arrê-
ter pour prier, confier nos intentions, voire poser un geste qui manifeste notre 
confiance dans le Seigneur : s'asperger d'eau, allumer un cierge, etc. 
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Légende
Tous les ans, à l'occasion de la fête de 
saint Jean-Baptiste (le 23 juin), une 
procession déambule dans le village. 

Celui qui a « préparé les voies du 
Seigneur » continue de prépa-

rer les cœurs de ceux qui 
le prient.

La source (dont l'eau constitue l'un 
des premiers a!uent de la Vienne) 
est réputée soigner les maladies 

des yeux. Un pèlerinage a lieu à 
la source tous les ans le 13 

mai.

Depuis la vision de sainte Marie-Madeleine par les deux 
bergers en 1578, de nombreux pèlerins venaient du 
Limousin et d’Auvergne à Nauzenac. De 1940 à 1945, 
on construisit le barrage de l’Aigle sur la Dordogne 

qui noya le village de Nauzenac. Une chapelle fut 
reconstruite à Lamirande-haute, objet d'un 

pèlerinage tous les ans à l'occasion de la 
fête de sainte Marie-Madeleine le 22 

juillet.

« Le Rat » correspond en fait au mot 
limousin rôc (rocher). La chapelle est 
dédiée à Saint-Roch, guérisseur des 

maladies de peau et de la peste. Il 
est également invoqué pour la 

guérison des animaux.

EN CORRÈZE
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UN CHEMIN
VERS DIEU

Processions, pèlerinages, « bonnes fontaines » : tous ces éléments participent d’une religion charnelle, concrète,
qui permet à tous de poser des actes de foi. Cette dévotion a profondément marqué et marque toujours notre région. 
Et si la dévotion populaire était l’un des chemins de l’évangélisation du XXIe siècle ?

Le Limousin : 
une terre de sainteté

Incontestablement, le Limousin 
est une terre de sainteté : saint 
Martial (IIIe et IVe siècle), qualifié 
par la tradition ancienne d’Apôtre 
de l’Aquitaine, saint Martin de Brive 
(+ 407)  confesseur de la foi catho-
lique  ; saint Viance  (VIIe siècle), 
ermite, sont – parmi d’autres –, les 
témoins de cette riche et belle his-
toire de la foi dans notre région. Des 
reliquaires sont associés à ces saints, 
des « ostensions  » des reliques ont 
lieu à l’occasion de leur fête patro-
nale. Elles sont alors proposées à la 
vénération des  fidèles. 

Le corps du saint manifeste la 
dimension charnelle de l’Église : on 
peut le voir, le toucher. Cela nous 
rappelle que l’Église a été façon-
née non par des idées, mais par la 
sainteté d’hommes et de femmes 
comme nous, tous pécheurs mais 
également « héros » de la foi. 

Pour les chrétiens d’aujourd’hui, 
c’est  un appel à se rendre solidaire 
d’une histoire et d’un esprit évan-
gélique, à se mettre dans les traces 
de ces saints pour accomplir dans 
nos vies la vocation universelle à la 
sainteté ! 

Des bonnes fontaines :  
un cœur simple et généreux

Dans le diocèse de Tulle en 1990, 
on ne recense pas moins de 232 
« bonnes fontaines » ! Elles sont pla-
cées sous les auspices de saint Roch 
(Saint-Ybard), saint Setiers (fontaine 
Saint-Sagittaire de Saint-Setiers), 
saint Martin de Tours (Saint-Mar-
tin-Sepert),  sainte Radegonde 
(Meilhards), saint Antoine (Brive), 
saint Méen (Treignac) ou saint Mar-
tial (chapelle de la Chabrignac à 
Sainte-Fortunade ou Espartignac). 
On se rend en pèlerinage auprès 
des « bonnes fontaines » pour de-
mander au saint d’intercéder pour 



e�La chapelle sainte Radegonde à Meilhards. 
Saint Radegonde (520-587) était reine des Francs et 
épouse de Clotaire Ier. Appartenant à cette lignée de 
femmes libres de l’époque mérovingienne (Clotilde, 
Geneviève), elle a quitté son mari violent et a fondé 
l’abbaye de Sainte-Croix de Poitiers.
La fontaine est réputée guérir les rhumatismes et les 
maux de reins.

d�Tous les ans, lors de la procession de la Lunade, 
la foule accompagne la statue de saint Jean-Baptiste 
à travers les hauteurs de Tulle, la veille de la fête de 
sa nativité, le 23 juin. Cette procession est une des 
plus anciennes de France : elle a été établie en 1348, 
suite à la protection que le saint a donnée à la ville 
lors de la peste noire.

une guérison, pour une intention particulière ou pour 
rendre grâce d’un bienfait obtenu. 

La dévotion aux « bonnes fontaines » est aussi la trace 
d’une inculturation du christianisme au sein de la tra-
dition religieuse préchrétienne. Il serait dommageable 
de n’y voir qu’une simple superstition païenne.  Comme 
l’a a4rmé le concile Vatican II dans la déclaration Nos-
tra Ætate, rappelé par le  saint pape Jean Paul II dans 
son audience général du 9 septembre 1998,   elles sont 
ces « semences du Verbe » qui « présentes et agissantes 
dans les diverses traditions religieuses sont un reflet de 
l’unique Verbe de Dieu. »

Les « bonnes fontaines » nous rappellent que la foi au 
Christ repose sur des cultures qui les ont précédées et 
qui peuvent être un terreau fertile pour l’évangélisa-
tion. Ce processus d’évangélisation adoptera ou rejet-
tera certains éléments de ces traditions populaires, se-
lon qu’ils attestent ou contestent le message de l’Église.  
D’autre part, il ne faut pas oublier que ces traditions 
continuent à guider et porter la foi de  nombreux 
croyants. Ces dévotions expriment souvent un décen-
trement de soi et une attitude spirituelle d’humilité. 
Et enfin elles témoignent de la vitalité d’un peuple de 
croyants au cœur simple et généreux qui trouvent là un 
lieu, une figure, une possibilité de dire leur foi. Il est 
alors de la responsabilité des prêtres et les laïcs engagés 
dans la vie de l’église de les conduire plus en avant vers 
« les sources d’eaux vives » (Isaïe 12,3). 

La procession : 
un chemin d’espérance

La procession est aussi un autre aspect de la dévotion 
populaire. Elle  n’est pas qu’un simple « voyage », auprès 
du saint vénéré. Dérivé du  latin  processio,  « action 
de s’avancer », la procession est avant tout la  volonté 
d’avancer du peuple chrétien à la suite du Christ et de 
ses témoins. Avancer dans l’inconnu avec confiance. 
La présence du saint vénéré témoigne alors que cela 
est possible.  Car cet homme ou cette femme, habité(e)
par la grâce divine, a accompli le chemin et donc nous 
pouvons le suivre. La procession est la figure populaire 
de l’Espérance en marche ! 

Un désir infini
La dévotion populaire est souvent l’expression la plus 

profonde de l’homme qui « sait qu’il ne peut pas vivre 
sans religion » (saint Jean Paul II) . Cette quête là est 
souvent le reflet d’un infini désir : celui de Dieu ! Saint 
Bernard, s’inspirant de saint Augustin, écrivait dans 
son Traité de l’Amour de  Dieu  : « Dieu  a fait de toi un 

être de désir et ton désir, c’est lui, Dieu. » Accompagner 
— et parfois purifier — ces traditions populaires est 
un chemin pour revenir à Dieu. Son appel en chacun 
de nous reste toujours vivant, même quand il reste 
longuement en souffrance ou caché dans les dédales 
de nos oublis. Il n’est pas rare que la dévotion populaire 
soit alors l’occasion d’entrer en relation avec ce Dieu 
qui toque sans cesse à notre porte.

DOSSIER

Abbé Nicolas Risso
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LES GESTES QUI SAUVENT

Entretien avec le frère Danick Labinal

Le frère franciscain Danick Labinal, originaire des Cévennes, vit au couvent des grottes de Saint Antoine à Brive 
avec cinq autres frères et deux candidats à la vie franciscaine. Une de ses missions est de présenter la vie et la spiri-
tualité de saint Antoine aux groupes. Il évoque pour nous la dévotion des pèlerins dont il est le témoin quotidien.

Église en Corrèze – Saint Antoine est très populaire 
aujourd’hui encore dans notre diocèse, et bien au-delà. 
Pourquoi un tel engouement ?

Frère Antoine Labinal – Antoine a fondé un couvent 
à Montpellier, dans lequel il y avait un noviciat. Un 
novice est parti de nuit emportant le livre de prières 
de saint Antoine qui, le matin, s’est mis en prière. Le 
novice a rebroussé chemin, a restitué ce qu'il avait volé. 
C’est un peu cet évènement qui a rendu saint Antoine de 
Padoue très populaire, notamment pour faire retrouver 
les objets perdus. 

Aux Grottes de saint Antoine, vous commémorez chaque 
année la fête des oignons. Est-ce que vous pourriez nous 
expliquer l’origine de cette fête ?

Cette fête est liée à un évènement qui s’est passé à Brive 
le 24 août 1226. À ce moment-là, saint Antoine vivait au 
couvent en ville. Le frère cuisinier n’avait rien à prépa-
rer. Antoine se tourne alors vers une amie des frères, 
qui envoie sa servante au jardin. Ce jour-là, il tombait 
des trombes d’eau. Les récits rapportent qu’Antoine 
priait, et la servante avec les légumes fut épargnée par la 
pluie, à l’aller comme au retour. C’est devenu le miracle 
des oignons. Aujourd’hui, nous marquons cette fête le 
dernier dimanche d’août. Nous invitons les gens qui le 
désirent à apporter des produits de leur jardin, de leur 
verger et même leurs outils de travail. Nous faisons une 
très belle procession, colorée, solennelle, jusque dans 
l’église. Les produits de la terre sont déposés au pied 
de l’autel. C’est une fête écologique, une fête aussi de 
louange. Nous reconnaissons le Père créateur de tout 
bien à travers tous ces produits qui nous nourrissent.

Les Grottes de saint Antoine ont une source d’eau à laquelle 
beaucoup de personnes viennent puiser. Quel est le sens de 
cette démarche ?

Nous savons que du temps de saint Antoine, il y avait 
déjà de l'eau, des ruisseaux. Il avait d'ailleurs creusé une 

vasque pleine d'eau pour 
son usage. Aujourd'hui, 
les pèlerins qui viennent 
ici attribuent des vertus 
à cette eau. C'est une 
démarche de foi. Ils 
aiment boire de cette 
eau, s'en asperger, en 
emporter aussi chez eux. 
C'est une façon de dire 
que Dieu aussi peut se 
manifester pour faire 
des miracles , opérer des 
guérisons à travers des 
éléments naturels.

Ce n'est pas propre à votre sanctuaire, mais beaucoup de 
personnes s'arrêtent dans l'église de saint Antoine pour 
allumer un cierge. Quelle est la signification de ce geste ?

Je crois que fondamentalement le cierge représente à la 
fois la personne qui apporte le cierge et la prière elle-
même du pèlerin. En effet, la prière monte vers Dieu. Je 
crois qu'à l'image du cierge qui se consume, c'est aussi 
un appel à tout chrétien à être celui ou celle qui brûle 
pour Dieu et pour servir son prochain. Nous sommes 
appelés en tant que témoins à être des lumières, à être 
chaleureux avec nos contemporains dans l’Église et 
dans le monde de notre temps. 

Parmi tous ceux qui prient saint Antoine, allument un 
cierge ou boivent l'eau de la source, beaucoup ne sont pas 
catholiques pratiquants. Pourquoi un tel intérêt pour ces 
démarches de la part de personnes éloignées de l’Église ? 

Les gens aiment faire des démarches personnelles qui 
peuvent être complémentaires de l'assemblée domini-
cale ou d'une liturgie vécue en groupe. Je crois qu'ici, 
dans ce lieu ouvert et accueillant, ils ont cette liberté de 
venir le jour ou en soirée, de passer du temps dans les 
Grottes ou l'église pour confier à Dieu ce que leur cœur 



Dans la piété populaire, on peut comprendre 
comment la foi reçue s’est incarnée dans une 
culture et continue à se transmettre. Regar-
dée avec méfiance pendant un temps, elle a été 
l’objet d’une revalorisation dans les décennies 
postérieures au Concile. Ce fut Paul VI, dans 
son Exhortation apostolique Evangelii Nun-
tiandi qui donna une impulsion décisive en ce 
sens. Il y explique que la piété populaire « tra-
duit une soif de Dieu que seuls les simples et 
les pauvres peuvent connaître » et qu’elle « rend 
capable de générosité et de sacrifice jusqu’à 
l’héroïsme lorsqu’il s’agit de manifester la foi ».  
Plus près de nous, Benoît XVI, en Amérique 
latine, a signalé qu’il s’agit « d’un précieux trésor 

de l’Église catholique » et qu’en elle « appa-
raît l’âme des peuples latino-américains ». […]
Dans la piété populaire, puisqu’elle est fruit de 
l’Évangile inculturé, se trouve une force active-
ment évangélisatrice que nous ne pouvons pas 
sous-estimer : ce serait comme méconnaître 
l’œuvre de l’Esprit Saint. Nous sommes plu-
tôt appelés à l’encourager et à la fortifier pour 
approfondir le processus d’inculturation qui est 
une réalité jamais achevée. Les expressions de la 
piété populaire ont beaucoup à nous apprendre, 
et, pour qui sait les lire, elles sont un lieu théo-
logique auquel nous devons prêter attention, 
en particulier au moment où nous pensons à la 
nouvelle évangélisation.

c�L'église Saint-Antoine qui coiffe les Grottes
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UNE FORCE  
D'ÉVANGÉLISATION
Le pape François a souvent souligné l'importance de la piété populaire pour la transmission de foi. 
Extrait de l'exhortation apostolique Evangelii Gaudium (La joie de l'Évangile).

contient. Dieu sonde les cœurs et les reins, comme dit 
l'Écriture, et Dieu voit la démarche du pèlerin, même 
si cette personne n'est pas « un pilier d'église » ou pra-
tiquant régulier. Cela reste quand même une pratique. 
Je crois que l'être humain, le croyant, a besoin de poser 
des gestes simples, humbles. 

À partir de cette dévotion populaire, comment les frères 
franciscains accompagnent-ils les pèlerins vers le Christ ? 

Saint Antoine nous donne la réponse par sa vie. Il est 
bien plus que celui qui fait retrouver les objets perdus. 
C'était un éminent bibliste, un amoureux de la Parole 
de Dieu. Un théologien aussi, ainsi qu'un défenseur 
des pauvres. À travers sa prédication puissante, ses ser-
mons, ce contact qu'il avait avec tous les auditoires de 
son époque, du XIIIe siècle,  il toujours voulu centrer les 
chrétiens sur le Christ. Le culte ne s'arrêtait pas à lui, il 
se voulait transparent. C'est le Christ que nous devons 
annoncer. C'est l'Évangile dont nous devons vivre. En 
cela, saint Antoine de Padoue est un très bon exemple , 
lui qui a prêché partout. C'est pour cela qu'il avait été 
envoyé pour être responsable des frères qui étaient à 

Limoges en 1223. Il est arrivé à Brive en 1226. Sa pas-
sion était vraiment de faire connaître Jésus Christ. 
Aujourd'hui, nous avons à « catéchiser » un petit peu 
les pèlerins, à ne pas tomber dans la superstition, à 
vraiment montrer que notre foi est tournée vers Dieu. 
Pour cela, saint Antoine est un témoin extrêmement 
important. �

DOSSIER
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JEUNES

Samedi après-midi, un esprit bienveillant et d’entre-
aide a régné dans les rues médiévales de Brive lors 
du grand jeu !

Après une photo de famille au musée Labenche, saut 
dans le temps et l’espace pour partir dans le désert 
saharien sur les pas du bienheureux Charles de 

Cette longue équipée a été découpée en huit étapes 
confiées, à tour de rôle, aux huit groupes locaux 
SGDF présents en Limousin, en suivant un itinéraire 
balisé par des événements variés : une randonnée, 
une messe, un grand jeu ou une rencontre avec un 
témoin…

Aux portes de la Corrèze, le dimanche 1er août, rendez-
vous est donné à tous les scouts et anciens scouts, à 
9 h, pour une marche entre Auphelle sur les bords du 
lac de Vassivière. Le samedi 28 août, le Groupe SGDF 
de Tulle proposera une marche entre l’église de Naves 
et la cathédrale de Tulle. Départ à 14 h 30. Le parcours 
sera émaillé d’un jeu pour les enfants et de rencontres 
avec des témoins. L’après-midi s’achèvera par une 
messe à 18 h 30 et une veillée scoute.

Une autre rencontre aura lieu à Brive, début 
octobre. Vous aussi, vous pouvez participer à ces 
différents événements. Vous aurez toutes les dates et 
informations pratiques en vous abonnant à la Feuille 
de Route  du Centenaire ou en laissant un message 
à : jfc.varnoux@neuf.fr ou dt.limousin.sgdf@gmail.
com. À bientôt !

À l’image du pèlerin, le scout n’est-il pas « celui qui campe et qui décampe », selon la formule du père 
Jacques Sevin, fondateur du scoutisme catholique ? Celui qui marche et se donne à l’aventure… 
Dans cet esprit, les Scouts et Guides de France (SGDF) du Limousin ont entrepris, 
tout au long de cette année, une grande démarche pèlerine pour célébrer leur centenaire.

À Brive, louveteaux, guides, scouts, anciens et amis du scoutisme sont venus des quatre coins de France 
fêter les 50 ans de présence du mouvement des Guides et Scouts d’Europe en Corrèze.

Sac au dos, bâton sur l'épaule

Ils pourront dire : « j’y étais ! »

Jean-François Varnoux

Christophe Gille, Chef de groupe scout
Amélie Roger, chef de groupe guide

Foucault lors de la veillée à Saint-Antoine.

Dimanche matin, rassemblement des unités en 
présence de Luc de Coligny (commissaire national 
des Guides et Scouts d’Europe), ainsi que M. et Mme 
J.-C. de Coligny, fondateurs du mouvement à Brive 
il y a 50 ans. Un foulard d’honneur a été remis à 
Fréderic Soulier, Maire de Brive pour son accueil. 
Puis Mgr Francis Bestion nous a fait le plaisir de 
présider la messe de Jubilé à l’église Saint-Sernin.

Un album retraçant les 50 ans du mouvement 
est disponible à la vente. Pour vous le procurer, 
rendez-vous à la Librairie chrétienne à Brive. 
Retrouvez-nous aussi sur le site  :  https://baussant-
brive.mystrikingly.com.
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Abbé Gérard Reynal

Les livres de Jakób
Olga Tokarczuk
Éditions Le livre de poche 
1216 pages - 12,90 €

Chaque mois, 
découvrez une figure 

marquante de Corrèze

Voilà donc un roman historique dérou-
tant et foisonnant  ! C’est une plongée 
dans les Shtetls [NDLR : quartiers juifs] de 
l’Europe de l’est où le héros du livre Jakób 
Frank (1726-1791)  se déclare messie d’Is-
raël  ! Le roman nous conduit alors dans 
une quête à la fois mystique, politique 
et loufoque. Le prophète, tour à tour 
menteur et sage, fornicateur et ascète, va 
cristalliser autour de lui la tension d’un 
monde, d’une société prise en étau entre 
le monde occidental et oriental. 

Le lecteur se retrouve convoqué dans 
l’intimité des familles juives d’Europe 
centrale et  découvre leurs coutumes, leurs 
cuisines, leurs doutes et leurs combats… 
Le roman met en scène de nombreux per-
sonnages juifs, cosmopolites, polyglottes, 
commerçant, circulant, transportant des 
marchandises et des idées dans toute la 
partie orientale de l’Europe. Un monde 
perdu en raison de la folie meurtrière des 
nazis. Le livre d’Olga Tokarczuk nous 
donne à entendre la voix de ceux que 
Chagall avait jadis peints. Il nous aide 
aussi à comprendre que le judaïsme fait 
partie de notre héritage !

Figure corrèzienne Suggestion
culturellePère

Pierre Ceyrac

Né le 4 février 1914 à Meyssac, sa formation secondaire 
chez les jésuites de Sarlat éveille en lui une vocation 

missionnaire à l’instar de son oncle jésuite Charles parti en 
Inde. Il entre lui aussi dans la Compagnie de Jésus. A 23 ans, 
il quitte son pays natal pour ce sous-continent indien dont il 
pense ne jamais revenir. 

C’est à Kurseong, dans l’Himalaya, qu’il est ordonné prêtre 
en 1945. Mais il résidera dans le sud-est de l’Inde au Loyola 
College de Madras (Channai)   et deviendra en 1952 aumônier 
national des étudiants de l’Inde.  Il se tourne donc « vers ce 
grand pays » dont il découvre à la fois les richesses et les pau-
vretés. Richesses de croyants qui se fondent sur des textes que 
Pierre Ceyrac va découvrir, en étudiant les langues (il obtient 
une double licence en tamoul et en sanskrit), et approfondir, 
y trouvant une richesse spirituelle incomparable. Pauvretés 
aussi de ces populations organisées en castes où les « intou-
chables » vivent dans des conditions lamentables. Face à cette 
situation, Pierre Ceyrac, encouragé par Gandhi puis Nehru, 
se découvre une vocation de bâtisseur : « Les chantiers de 
travail », débutés en 1957, en furent les plus exemplaires et les 
plus connus. 

En 1980, ce mouvement de charité, soutenu par la prière, 
se décuple par son action en Thaïlande dans les camps de 
réfugiés cambodgiens, du régime des Khmers Rouges. Rentré 
en Inde en 1993, il encourage divers projets en faveur des 
orphelins, des intouchables, des lépreux.

En 2006, il revient se faire soigner en France et manifeste 
son désir de mourir et d’être enterré dans cette terre indienne. 
Il y décèdera le 30 mai 2012. Le titre d’un de ses livres dit son 
secret évangélique : Tout ce qui n’est pas donné est perdu ! (DDB, 
Paris, 2000). Toute sa vie, le Père Ceyrac a cherché le visage du 
Seigneur. En Inde, il a trouvé la beauté de Dieu dans le regard 
des pauvres qu’il a approchés avec un infini respect.

Abbé Nicolas Risso
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AGENDA

Été

BIENHEUREUX JACQUES 
LOMBARDIE 
18 août
(1737-1794) : curé de Saint-Hilaire-Foissac, 
martyr sous la Révolution française.

Durant l’été, du 1er juillet au 31 août, une 
exposition sur les mystères du Rosaire 
aura lieu dans l’église Notre-Dame 
de Bécharie place  des  Vignerons  à 
Uzerche. Chaque mystère sera illustré 
par la photographie d’une œuvre d’art, 
principalement de Corrèze. Un livret 
sur l’exposition avec textes d’évangile et 
prières sera proposé à la vente. Horaires : 
toute la semaine, de 9 h 30 à 12 h et de 15 h 
à 17 h 30.

Du 25 juillet au 15 août, la cathédrale recevra 

le 10e festival d’orgue de Tulle.  Un concert 

aura lieu chaque dimanche à 17 h et le jeu 

de l’organiste sera transmis sur grand écran. 

Programmation à retrouver sur le site internet 

du diocèse. Entrée libre.

À voir

À lire

À écouter

PÈLERINAGES À LOURDES
Lundi 16 au vendredi 20 août
Thème : « Je suis l’Immaculée Conception »
Avec le service des pèlerinages :
Rens. 06 46 24 63 24  
ou patronagesaintsernin@gmail.com
Avec l’Hospitalité diocésaine de Lourdes
Rens. 06 46 24 63 24  
ou patronagesaintsernin@gmail.com

SESSION THÉOLOGIQUE D’ÉTÉ  
À AUBAZINE
Mardi 17 au vendredi 20 août
Thème : « les arts liturgiques, entre Orient et 
Occident »
Organisée par le père Élisée
Rens. 07 80 23 11 54 ou p.elisha@free.fr

PÈLERINAGE DES SERVANTS DE MESSE À 
ROME
Dimanche 22 au samedi 28 août
Une délégation de la Corrèze rejoint à Rome  le 
pèlerinage national des servants de messe.
Rens. 06 40 09 15 42 ou
ou pastoraledesjeunes19@gmail.com

AVEC LA VIERGE MARIE,  
UN CHEMIN DE FOI
Lundi 23 au dimanche 29 août
Retraite spirituelle animée par le frère David 
Vern.
Aux Grottes de saint Antoine.
Rens. 05 55 24 10 60 ou hotellerie@fratgsa.org

AU PROPRE DU DIOCÈSE Durant le Carême, la Communauté 
locale de Tulle a organisé des conférences 
de Carême à la cathédrale. Il est possible 
aujourd’hui de se procurer l’intégralité 
de ces conférences sous la forme d’une 
brochure auprès du presbytère de la 
cathédrale ou en envoyant un courriel 
à : catho.tulle@gmail.com. Prix : 12 €.
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HALTE SPIRITUELLE

Au cœur de l’Année de la famille, le pape François ins-
titue également une Journée mondiale des grands-pa-
rents et des personnes âgées, qui sera célébrée le 
dimanche 25 juillet prochain, en proximité de la fête 
de sainte Anne et saint Joachim, les grands-parents du 
Seigneur.

« Je suis avec vous tous les jours » (Mt 28, 20) en est 
le thème proposé. Au moment d’envoyer ses disciples 
annoncer l’évangile, puis de disparaître à leur regard 
humain (Ac 1, 9), il les assure paradoxalement qu’il est 
avec eux tous les jours jusqu’à la fin du monde !

L’Église enseigne les diverses manières dont s’accom-
plit cette présence au monde du Seigneur, à commencer 
par sa Parole, son Église qui est le Corps du Christ, et 
le « sacrement » du frère  : « ce que vous aurez fait au 
plus petit d’entre les miens, c’est à moi que vous l’aurez 
fait » (Mt 25, 40). D’une manière particulière, l’Église 
souligne cette « présence réelle » du Seigneur en son 
Eucharistie : « Ceci est mon Corps livré pour vous, mon 
Sang versé pour vous et pour la multitude en rémission 
des péchés. »

Cette foi en la présence réelle du Seigneur à ses dis-
ciples bien-aimés nous interroge sur notre « présence 
réelle » auprès de ceux en qui le Seigneur se reconnaît 
davantage : les personnes les plus fragiles de nos socié-

tés. En nos temps modernes apparait plus fortement 
une autre silhouette de la fragilité humaine, celle de nos 
aînés, pris en charge par diverses structures, en parti-
culier les EHPADs envers qui bien des familles peuvent 
être reconnaissantes. Mais le temps de la pandémie a 
également mis en exergue la grande solitude que vivent 
beaucoup d’entre elles, qui ont vécu la triple épreuve 
de se sentir non seulement exclues de leur vie sociale 
et familiale d’autrefois, mais aussi séparées du monde 
extérieur par la pandémie, quasi prisonnières, et pour 
les croyants, exclues même de l’accès aux sacrements.

Cette journée des grands-parents et des personnes 
âgées est donc vraiment bienvenue, qui nous invite à 
retrouver les chemins d’une présence réelle auprès de 
nos ainés, par laquelle nous leur témoignons gratitude 
et affection, et mieux encore, 
qu’ils ont eux aussi à donner 
aux jeunes générations :  
le témoignage de leur amour 
et de leur sagesse, de leur 
prière et de leur foi. Prenons 
avec eux le temps de l’écoute, 
et de l’accueil.

Je suis avec vous tous les jours Abbé Louis Brossolet

ABONNEMENT : Pour vous abonner à l'Église en Corrèze (25 € à l'année), merci d'envoyer votre chèque (à l'ordre 
de l'Association diocésaine de Tulle) au 19, quai Gabriel Péri 19000 Tulle. maisondio-tulle@orange.fr - 05 55 93 97 16

VOS PROJETS.

 À VOS CÔTÉS 
  POUR FAIRE AVANCER

PROXIMITÉ, RESPONSABILITÉ, SOLIDARITÉ :
L’HUMAIN AU COEUR DE NOS ACTIONS.

NOS CONSEILLERS SONT À VOTRE DISPOSITION 
DANS LES 28 AGENCES DE CORRÈZE.

Caisse régionale de Crédit Agricole Mutuel de Centre France. Société coopérative à capital variable agréée en qualité d’établissement de crédit - Siège social : 3, 
avenue de la Libération - 63045 Clermont-Ferrand cedex 9. Siren 445 200 488 RCS Clermont-Ferrand - Société de courtage d’assurance inscrite au Registre des 
intermédiaires en Assurance sous le n° 07 023 162. Découvrez notre politique de protection des données personnelles sur notre site internet www.credit-agricole.
fr/ca-centrefrance ou sur demande en agence. Crédit photo : iStock.
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SYNODALES
DÉMARCHES

Dimanche 
18 septembre 

2021

OUVERTURE DE LA DÉMARCHE 
SYNODALE DIOCÉSAINE.

TOUS  INVITÉS.

Où  en s! mes-n" s ?

Assemblée
des acteurs
pastoraux

P" r une Église 
fraternelle, 
mi# i$ naire 
et appelante.

10 h - 16 h Espace Ceyrac à Brive


